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- PREMIÈRE PARTIE.

CHAPITRE VIII.

DÉTERMINATION DE JEAN PROGRÈS ET DE

MARGUERITE, SA FEMME, POUR LEUIS

ENFANTS.

Au sortir de l'office du soir, Jean
Progrès alla chez le notaire et lui con-
fia son projet de vente. Cette résolu-
tion fut bientôt connue, et une héure
après, il n'était parlé dans toute la lo-
calité que de la folie que faisait le
père Progrès de vendre l'héritage de
sa femme. On regardait ce fermier,
sans oser l'accoster; car on le croyait
fou.

Routineau hiverne ses instruments sous
la neige.

Routineau plus hardi que lès au-
tres, s'en approcha résolument et lui
dit :-i

-Eh 1 bien, Jean, est ce vrai ?On
dit que vous voulez vendre les terres
de la vieille tante, sans les avoir es-
sayées ?

-Rien de plus vrai, voisin. Tenez,

voilà la différence qu'il y a entre nous:
.vous, vous achetez des terres, et moi
je vends les miennes ; nous ne pou-
vons voir aujourd'hui qui a raison,
mais l'avenir nous le dira.

-Est-ce pour faire des prairies ar-
tificielles que vous les vendez ? ajouta
Routineau, en ricanant.

-Précisément, voisin, vous avez
deviné, dit Progrès.

Là dessus Routineau partit d'un
grand éclat de rire, et demada à Pro-
grès, s'il avait perdu la tête.

--J'ai encore ma tête sur les deux
épaules, et elle me parait aussi soli-
dement placée que celle de beaucoup
d'autres, dit celui-ci; et, voisin, vous
n'êtes pas à bout d'étonnement. Qu'al-
lez vous donc dire quand je vous au-
rai appris que mes deux enfants me
quittent pour aller apprendre un peu
mieux leur métier que moi et.le char-
ron du canton ? Oui, ami, Marcel va
à une école d'agriculture et Charles
dans une boutique d'instruments
agricoles.

A cette nouvelle les deux bras de
Routineau lui tombèrent, et il de-
manda, tout ébahi: Mais que vont-ils
apprendre dans ces écoles ? Je croyais
qu'ils savaient lire et écrire l'un et
l'autre ?

-Dieu merci, voisin, mais avec
cela, ils ne savent que juste assez pour
apprendre autre chose.

-Mais auriez-vous la prétention de
les faires entret au séminaire avec
mon fils Jules, dit Routineau en se
gourmant ? Vous voulez sans doùte
les envoyer à la ville pour en faire des
ouvriers? Mais comment pourrontils
apprendre à cultiver dans les rues ?

-Détrompez-vous, père, ce n'est
pas à la ville que nous envoyons nos

Alentours de la demeure de Routineau.

enfants; ils y courraient trop de dan- ouvriers qui font des charrues, des
gers. C'est dans -une campagne qu'ils herses, des rouleaux et autres instru-
vont étudier l'un'et l'autre, et là il y a ments d'agriculture à satisfaire les
un champ, et là encore il y a de bons plus exigeants.


